
EN PRISON A BERLIN

sont, en effet, identiques dans le fond et presque dans
la forme.

D'autre part, le recrutement des prétendus chô-
meurs se fait, la plupart du temps, sans aucun égard
aux cbservations des autorités locales. Plusieurs
rapports que j'ai en mains, attestant que le clergé est
brutalement écarté, les bourgmestres et conseillers
conununaux réduits au silence; les recruteurs se
trouvent donc en face d'inconnus parmi lesquels ils
font arbitrairement leur choix.

Les exemples de ce que j'avance abondent; en
voici deux très récents parmi une quantité d'autres
que je tiens à la disposition de Votre Excellence. Le
21 novembre, le recrutement se fit dans la commune
de Kersbeek-Miseom. Sur les 4,323 habitants que
compte la commune, les recruteurs en enlevèrent 94,
en bloc, sans distinction de condition sociale ou de
profession, fils de fermiers, soutiens de parents âgés
et infirmes, pères de famille laissant femme et en-
fants dans la misère, tous nécessaires à leur famille
comme le pain de chaque jour. Deux familles se
voient ravir chacune quatre fils à la fois. Sur les 94
déportés, il y avait deux chômeurs.

Dans la région d'Aerschot, le recrutement se fit le
23 novembre: à Rillaer, à Gelrode, à Rotselaer, des
jeunes gens, soutiens d'une mère veuve; des fermiers
à la tête d'une nombreuse famille, l'un d'entre eux
qui a passé les 50 ans, a dix enfants, cultivant des
terres, possédant plusieurs bêtes à cornes, n'ayant
jamais touché un sou de la charité publique, furent
emmenés de force, en dépit de toutes les protesta-
tions. Dans la petite commune de Rillaer, on a pris
jusqu'à 25 jeunes garçons de 17 ans.

Votre Excellence eût voulu que les administra-
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